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Mesdames et Messieurs, 

Chers amis, 

 
Je veux avant tout remercier chaleureusement les responsables de Disney Nature 

qui, cette année encore, nous font l’amitié de cette projection exceptionnelle. Grâce à eux, 

grâce à la beauté et à la poésie des images que nous venons de voir, je sais que cette soirée 

restera présente dans les mémoires de chacun. 

 

A vous qui êtes venus jusqu’ici pour cette quatrième cérémonie de remise des 

prix de ma Fondation, je souhaite la bienvenue à Monaco pour cette soirée placée sous le 

signe de l’amitié et de la gratitude. 

 

Cela fait maintenant un peu plus de cinq ans que j’ai créé ma Fondation. Cinq 

années d’efforts et de détermination, bien sûr. Mais aussi et surtout cinq années d’espoirs et 

de progrès. 

 

En cinq ans, ce sont en effet plus de cent soixante-dix projets qui ont pu être 

engagés. Autant d’occasions de faire avancer les choses, depuis les glaces de l’Arctique 

jusqu’aux déserts de l’Afrique, depuis le nord du Québec jusqu’au sud de l’Océan Indien, en 

passant, bien sûr, par les eaux de la Méditerranée. 
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Je ne rentrerai pas ici dans le détail de toutes ces actions, mais je voudrais 

profiter de ce moment de convivialité pour remercier tous ceux qui, par leur travail, leur 

énergie, leur talent et leur générosité nous ont permis d’œuvrer à la conservation des espèces 

du complexe récifal de Toliara sur la côte de Madagascar, de soutenir le développement de 

l’université de l’Arctique, d’améliorer l’approvisionnement en eau des populations du Togo 

ou de lancer une réflexion internationale sur les aires marines protégées dans le cadre de la 

Monaco Blue Initiative. 

 

These are just a few examples that demonstrate the diversity and wealth of the 

programmes that we run. 

 

However, none of these programmes would have been possible if we hadn't 

chosen, from the outset, to work in a spirit of continued cooperation, with both major 

international institutions and local partners. 

 

I’ve often said it, but it always needs repeating, in the face of a challenge as vast 

as the protection of our planet, which means reviewing the very foundations of our 

development, we need all the goodwill we can get. 

 

This is why I believe that only teamwork can enable us to move forward 

effectively and frankly, by recognising what we owe to others. 

 

This is the purpose of this event and the awards that we are now going to 

present; to acknowledge what we owe to all those whose work provides us with a daily ally, 

an essential base and a demanding benchmark.  
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Of course, I’m thinking primarily of the scientists whose work is an 

irreplaceable cornerstone for all environmentalists. 

 

But the scientists' work would be of little value if it was not relayed and 

distributed to as many people as possible and particularly if it was not part of a vision that 

offers real prospects for humanity. 

 

This pooling of talents and commitments can only be possible if it is based on 

shared progress. Long-term progress, of course, but noticeable progress for all those who are 

concerned about this fragile and uncertain world. 

 

To them, we must prove that our commitment to the environment is still a 

commitment for humanity. We must prove that no environmental progress can be made 

without the agreement of those who have to live with it and that we have everything to gain 

by a green economy, which today is the most reliable path to solid growth. And that 

innovation, the appetite for risk and the hope of reaching greater heights are the only drivers 

for true change in human societies.  

 

In a word, we must prove to everyone, that here and now, sustainable 

development is real development for populations. 

 
Gone are the days when we could hope to make men happy in spite of 

themselves.  This is a requirement for us all, but it is also a chance provided that we can 

convince as many people as possible. Provided, therefore, that we can pool our talents to 

appeal to everyone. 
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This is what the 2011 Prince Albert II of Monaco Foundation award winners 

have proven, all of them combining the greatest scientific demands with an exceptional spirit 

of openness towards others.  

 

Professor Gretchen Daily is a global pioneer in the field of sustainable 

development and biodiversity conservation. Her book, The New Economy of Nature, and the 

“Natural Capital” project which she co-founded, have highlighted the need for everyone to 

contribute towards protecting the environment in relation to economic development. 

 

Doctor David Takayoshi Suzuki is a leading geneticist and a committed 

environmentalist. He has distinguished himself through his promotion of the sciences and his 

environmental activism, in particular in Canada with the programme The Nature of Things. 

 
Andras Szollosi-Nagy, enfin, est Directeur de la Division des sciences de l’eau 

et secrétaire du Programme Hydrologique International à l'UNESCO. Il fut à ce titre chargé 

du Sommet Mondial du Développement Durable ainsi que des publications du Conseil 

Mondial de l’Eau. 

 

Chacun dans son domaine, ces trois éminents lauréats se sont donc attelés à faire 

partager leurs connaissances, leur énergie, leur détermination pour avancer vers un progrès 

commun. 
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Chacun à sa manière incarne pour nous l’exigence de nous tourner vers les 

autres et de ne pas oublier que notre combat pour l’environnement est toujours en même 

temps un combat pour les humains. Un combat indispensable pour que les générations 

futures puissent continuer à vivre sur notre belle planète. 

 

 

Cher Gretchen Daily, cher David Takayoshi Suzuki, cher Andras Szollosi- Nagy, 

 

Mesdames et Messieurs, 

Chers amis, 

A vous tous qui m’avez fait l’honneur et l’amitié d’être ce soir mes hôtes, je 

voudrais dire ma profonde gratitude pour tout ce que vous avez fait et pour tout ce que nous 

allons encore accomplir, grâce à vous.  

 
Ensemble, je souhaite que nous poursuivions ce travail difficile, en ayant sans 

cesse à l’esprit le célèbre vers de Boileau dans son Epître à Louis XIV : « On peut être héros 

sans ravager la terre ». 

 

Vous êtes ces héros, et de cet héroïsme nous vous sommes reconnaissants. 

 

Je vous remercie. 

 


